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G1. L’origine du génotype des individus. 
Documents de cours (hors livre) 

 

Une quantification du nombre de cellules d’un individu. 
D’après SVT Spécialité terminale Bordas 2020 

 
 
 
 
 

Une quantification du nombre de mutations chez un individu. 
D’après SVT Spécialité terminale Bordas 2020 
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La diversité génétique d’un clone cellulaire. 
D’après SVT Spécialité terminale Bordas 2020 

 
 

 

Les étapes clés de la découverte des principes de la transmission des caractères héréditaires. 
D’après SVT Spécialité terminale Hachette 2020 
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Présentation de la drosophile. 
D’après SVT Spécialité terminale Hachette 2020 

 
 
 

Illustration du brassage interchromosomique. 

 

 
 

 
 Schémas en 

métaphase I : deux 
dispositions possibles 

pour les chromosomes 
des deux paires 

 
 

A l’issue de la deuxième division de méiose, on obtient quatre catégories de gamètes équiprobables. 
 

 
1/4 

 
1/4 

 
1/4 

 
1/4 

 
Un chiasma en prophase I : illustration du brassage intrachromosomique 
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Le crossing-over (enjambement) en prophase I. 
 

     Le CO en prophase I. Le résultat. 
 

 

 
 
 
 
 
 

Schémas en 
prophase 1) 

 
 
A l’issue de la deuxième division de méiose, on obtient quatre catégories de gamètes non-
équiprobables puisque beaucoup n’auront pas été issus de CO entre les deux gènes étudiés (ce cas de 
figure de méiose n’est pas représenté). 
 

 
Parental 1 

 
Parental 2 

 
Recombiné 1 (minoritaire) 

 
Recombiné 2 (minoritaire) 

 

La fécondation 

 
 

Paire de chromosomes sexuels (gonosomes) de la drosophile. 
D’après SVT Spécialité terminale Nathan 2020 
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• Enfin, il y a décondensation en télophase II (K à 1k, Q/2). Un seule cellule sur les quatre est 
représentée. 

 
 
 
 
 
 
 

                   
 
 
 
 
 
 

En fin de méiose, les quatre cellules haploïdes possèdent donc un exemplaire à 1 chromatide de 
chaque paire de chromosomes homologues. 
 

2.2 La fécondation : le retour à 2n chromosomes. 
 

Chez Sordaria, la fécondation précède la méiose (cycle haploïde). 
Chez les Mammifères, la fécondation suit la méiose (cycle diploïde). 
La fécondation consiste en la fusion de deux cellules reproductrices haploïdes (n K) (gamètes chez les 

Mammifères) à n chromosomes conduisant à la formation d’une cellule œuf diploïde (2nK) : les paires de 
chromosomes homologues sont de nouveau réunies. 
 
 
 
 
                                                          

 
       
               Fécondation 
 
Gamète n = 2         Gamète n = 2 
 

 
 
 

                   
Cellule oeuf 

  2n = 4 
 
 
Bilan. 
L’alternance fécondation- méiose permet donc le maintien du nombre de chromosomes de 

l’espèce (conservation du nombre de K au cours des générations). On parle de stabilité de l’espèce. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Les deux couleurs 
correspondent aux 
origines paternelle et 
maternelle des 
chromosomes. 
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Les enjeux et limites de l’utilisation des bases de données informatisées. 
D’après SVT Spécialité terminale Nathan 2020 

 
 

Anomalies de méiose et aneuploïdies. 
Première division 

anormale 
->   2 gamètes n + 1 K + 2 gamètes n-1 K 

   
 
 

Première % normale. 
Deuxième % anormale. 

->  1 gamète n + 1 K + 1 gamète n-1 K 

   
 

 
 

Les aneuploïdies se révèlent lors de la fécondation avec un gamète normal. 
Gamète anormal + gamète normal -> Cellule œuf à 2n +1 
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Famille multigénique des pigments rétiniens. 

 
 

Le crossing-over inégal © SVT TaleS Nathan 2012 

 
 
 
 

Autre exemple de famille multigénique : la famille des globines. 
L’hémoglobine est un transporteur de dioxygène dans les globules rouges sanguins. Cette 

molécule est constituée par l’association de deux types de globines différentes. Chez l’Homme, il en 
existe six types, fabriqués au cours de la vie. Ces molécules sont référencées ci-dessous.  
 

Différentes chaînes de globine s’expriment au cours de la vie d’un individu : 
Vie embryonnaire 2 chaînes z (zêta) + 2 chaînes e (epsilon) 
Vie fœtale Hémoglobine F : 2 chaînes a (alpha) + 2 chaînes g (gamma) 
Après la naissance Hémoglobine A1 (97 %) : 2 chaînes a + 2 chaînes b 

Hémoglobine A2 (3 %) : 2 chaînes a + 2 chaînes d (delta) 
Synthèse des globines et âge de l’individu. 

 

Chaque chaîne de globine de l’hémoglobine est codée par un gène distinct ; ces six gènes sont 
situés sur les chromosomes 16 et 11. L’ensemble des gènes codant les différentes globines constitue 
une famille multigénique. 
 

 
Tableau des différences entre les gènes des globines. 

© SVT TaleS Bordas 2012 
 

 


